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ACTtJALITES

LE BANQUET MONOD

Le banquet au professeur MLNono(l a été un belle démonstration
à la fois scientifique, et sociale. Toutes les classes dirigeantes de
la société y étaient brillamment rioprésqentées.

C'ommie nous l'-avions fait p)ressentir dans une courte note parue
<laîiis l1171ioni Médicale <bi mois dlernier, tout s'est, passé dans le
meilleur ton.

La publication (les trois principaux discours (le la soirée nous
dlispenlse de plus amples détails. Le lecteur pourra se rendre

('lpeque la langtne fran-.aise n'a T'gal que l'esprit qui l'ani-
iiiç et que lorsqu'on est français, cuul ou pofesseur, ou saiï
eiichiasser avec art l'un dans l'autre.

UNE REPONSE AU TOAST A LA FRANCE.

Par 31. XLEHCYJ<OW%.SKI
Consff (le France au 081a ln.

Ce. n'est pas la première fois, vous vous en doutez bien, que je
suis dans le cas de répondre à un toast en l'honneur de la France.


